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lP comme prunet
(Complexe du Mas Prunet)

À Montpellier, le « complexe du Mas Prunet »

rassemble depuis les années 70, l’IRTS et plusieurs 

établissements médico-sociaux : Bourneville, Les Oliviers,

le languedoc, Ateliers Kennedy et La Bulle Bleue.

échanges ici sur leurs histoires et évolutions respectives 

et complémentaires ; sur leur coopération, sur la recherche 

de nouvelles formes de solidarité.

Des établissements qui perpétuent et développent l’idée 

originelle du Pr. Lafon, qui parcourt tout ce numéro : 

concilier soins et formations, sur cette « colline du 

médico-social » en train de devenir « cité inclusive et 

citoyenne » ; là où il n’y avait avant que des vignes. 



Une prochaine   cité inclusive
et citoyenne
Projet PTCE en cours sur le quartier
PAR CÉLINE FRIER, déléguée régionale COORACE Occitanie. Le COORACE, fédération associative nationale de l’ESS, 
accompagne les PTCE en animant, soutenant la coopération territoriale dans des projets de développement de territoire.

Un PTCE c’est quoi ?
C’est d’abord une méthode basée sur la coopération, 
la réciprocité et la mutualisation. Un Pôle Territorial 
de Coopération Economique (PTCE) ne s’impose pas, 
il se bâtit ensemble. En décloisonnant le médico-
social, le monde de l’économie sociale et solidaire, les 
comités de quartier, les collectivités, les entreprises, 
les commerces, les associations, les citoyens … le 
PTCE « Cité Inclusive et Citoyenne » démontre que 
le développement économique peut s’écrire main 
dans la main avec la solidarité et le pouvoir d’agir des 
habitants.

Projet PTCE « Cité Inclusive et Citoyenne » 
Porté par un collectif d’acteurs de l’ESS (ESAT La 
Bulle Bleue, ITEP Le Languedoc, ADAGES, FAIRE 
ESS, le comité de quartier...), le PTCE « Cité Inclusive 
et Citoyenne » s’est donné une mission : transformer 
ce secteur géographique en un vrai quartier : un lieu de 
vie, dynamique, inclusif et solidaire. 

Loin des démarches théoriques, le PTCE souhaite 
traiter des sujets du quotidien, répondre aux besoins 
réels des habitants et des usagers : 
• Cadre de vie, mobilités et accessibilité : aménager 
les espaces de rencontre et faciliter les déplacements 

par la mobilité douce et l’accessibilité; faire du lien 
social en coordonnant les animations, les ouvrir au 
plus grand nombre…  
• Favoriser l’insertion et l’emploi : développer des 
passerelles entre les structures d’accompagnement, 
les entreprises locales et les usagers pour créer de 
l’activité à impact social.
• Projets citoyens et solidarités : donner la parole aux 
habitants et toute personne qui vit, travaille dans le 
quartier, valoriser la mémoire du territoire. 
• Valoriser le foncier et l’environnement : participer 
à la dynamique de transition écologique du territoire, 
notamment à travers des réflexions sur la revalorisation 
de friches et l’agriculture urbaine (en lien avec des 
projets d’aménagements comme l’Agriparc).

Une enquête de terrain en cours
Pour croiser la vision des institutions avec les besoins 
réels du terrain, le PTCE déploie cet automne 2026 
une enquête participative auprès des habitants, des 
commerçants, des étudiants et des usagers du quartier 
(questionnaires, micro-trottoirs, rencontres). Le PTCE 
« Cité Inclusive et Citoyenne » souhaite démontrer 
que la coopération territoriale est le plus court chemin 
vers le bien vivre ensemble .

‘‘‘‘

(C)  COORACE, IA Gemini
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Qu’évoque pour vous « Mas Prunet » ?

C. Fanguin (Oliviers) : C’est d’abord l’héritage du 
Professeur Robert Lafon qui a acheté le domaine viticole 
afin d’y implanter l’IPPMS (Institut de psychopédagogie 
médico-sociale), des structures médico-sociales 
(enfants/adultes) et l’INSERM. Sur ce même lieu 
géographique, on retrouvait de l’accompagnement 
adapté, de la formation professionnelle pour satisfaire 
cet accompagnement, une réflexion scientifique pour 
parfaire les connaissances.  

C. Lize (Bourneville/Languedoc) : C’est « La colline 
du médico-social », un lieu inclusif qui accueille des 
vulnérabilités multiples ; et cela se voit jusque dans les 
transports publics du matin ou du soir.

K. Chmiel et D. Maurel (PEP34) : C’est effectivement 
d’abord « la colline du médico-social » et son 
initiateur le professeur Lafon, lauréat en 1963 de la 
fondation Kennedy qui lui a permis d’acquérir, grâce 
à ce prix Kennedy, ce lieu pour y installer l’IPPMS, un 
laboratoire de recherche, des établissements d’accueil 
pour personnes en situation de handicap.
Plus récemment le Mas Prunet nous évoque également 
un poumon vert agricole partie prenante du projet 
d’Agriparc des Bouisses

JL. Boucherat (IRTS) : Le Mas Prunet évoque avant tout 
une histoire institutionnelle forte, avec l’installation, en 
1970, de l’IPPMS, créé en 1943 en centre-ville par le 
Professeur Lafon. Cette implantation marque une étape 
importante dans le développement de l’institution. 
Plus largement, le Mas Prunet renvoie à l’histoire d’un 
véritable ensemble d’établissements, le « complexe du 
Mas Prunet », dont le centre Bourneville dès 1969.
Dès l’origine, avec l’IPPMS, Robert Lafon a imaginé et 
souhaité un lieu réunissant le soin et la formation, avec 
déjà une articulation universitaire. L’IPPMS est devenu 
l’IRTS du Languedoc-Roussillon en 1991. Il s’inscrit 
donc dans une histoire ancienne, étroitement liée à celle 
du quartier et à l’évolution des métiers du travail social.

Votre rôle sur le quartier ?

K. Chmiel et D. Maurel (PEP34) :  Nos 2 établissements 
sont constitutifs de ce quartier et nous sommes très 
attentifs à être en prise directe avec le quartier. Nous 
avons fêté les 60 ans des Ateliers Kennedy en 2025 et 
nous fêterons les 15 ans de la Bulle Bleue en 2027.

Depuis plusieurs années nous sommes très en lien 
avec le Comité de quartier de la Martelle et participons 
activement à l’organisation de l’Agripartie au 
printemps. Cette relation fut renforcée lors des ateliers 
citoyens de réflexion pour le futur Agriparc initié il y a 
plus de 3 ans. 
Nous représentons le lieu culturel du quartier, avec le 
théâtre de La Bulle Bleue ouvert en 2012, qui propose 
une programmation culturelle ouverte et accessible à 
tous au cœur du Mas Prunet
Les ateliers de l’ESAT Ateliers Kennedy, sont la 
principale entreprise en lien avec les habitants du 
quartier grâce à nos offres de services de goodies, de 
personnalisation de T shirts, sacs, mais également 
d’encadrement. Le Comité de quartier vient se restaurer 
régulièrement ici au self ou au Café fabrique, sur le 
campus de l’IRTS. Nous avons également des clients 
dans le quartier qui font appel à nous pour l’entretien 
des espaces verts.
Le projet artistique de la Bulle Bleue repose sur la 
volonté innovante d’une pratique artistique inclusive.  
Ce projet n’a de sens que s’il est ouvert à tous les 
publics et sur le territoire. 
Aujourd’hui notre projet franchi une nouvelle étape 
sur ce territoire avec Verso Verso, tiers lieu inclusif et 
citoyen, inauguré en octobre 2026.

JL. Boucherat (IRTS) : L’IRTS est un acteur historique 
de la formation aux métiers du travail social dans la 
région. Notre campus de 2,5 hectares accueille environ 
1 000 étudiants et propose une quinzaine de formations, 
hors formation continue.
Nous avons toujours entretenu des liens étroits avec 
notre environnement géographique, notamment 
avec les établissements et les professionnels du 
secteur médico-social. Ces relations se concrétisent 
notamment par l’accueil régulier d’étudiants en stage 
et par des collaborations avec les structures voisines. 
Nous sommes attachés à cette proximité, qui permet 
aux formations de rester en prise avec les réalités du 
terrain. Cette « porosité » entre les établissements, les 
professionnels, les étudiants et le quartier constitue, à 
nos yeux, l’une des grandes richesses de notre campus.

C. Fanguin (Oliviers) : Depuis 2016, j’occupe pour 
l’association ADAGES, la direction de la plateforme 
qui comprend l’établissement voisin de l’IRTS : le 
DIME Les Oliviers qui accompagne en milieu ordinaire, 
en accueil de jour et de nuit des enfants, adolescents 
présentant un trouble du développement et/ ou un 

Sur la colline du médico-social
Echanges entre les établissements médico-sociaux (Ditep, Esat, Ime, Irts) 
du Mas Prunet
ENTRETIEN AVEC JEAN-LUC BOUCHERAT (Responsable de formation, IRTS Occitanie), KARINE CHMIEL (Directrice 
ESAT Ateliers Kennedy et ESAT La Bulle Bleue + SAESAT (PEP34)), CHRISTOPHE FANGUIN (Directeur IME Oliviers 
(ADAGES)), CÉDRIC LIZE (Directeur DITEP Bourneville et le Languedoc (ADAGES)) et DELPHINE MAUREL (Directrice 
générale PEP34). Entretien réalisé par Marc TRIGUEROS, coordonateur de l’ABCfaire.



trouble du spectre de l’autisme, et 2 PCPE (Pôle de 
compétence et de prestations externalisées), le PCPE34 
intervient sur l’ensemble du département pour proposer 
une évaluation et un premier accompagnement à des 
personnes TSA/TDI bénéficiant d’une notification non 
suivie d’effet. Et le PCPE étudiants qui accompagne 
des étudiant autistes afin d’appréhender au mieux les 
changements liés aux études.
Hors quartier, l’équipe des Oliviers anime une 
unité d’enseignement maternelle autisme et unité 
d’enseignement élémentaire pour ce même public. 
L’ADAGES anime sur le quartier deux DITEP 
(Bourneville et le Languedoc) avec C. Lize pour 
directeur.

C. Lize (Bourneville/Languedoc) :  Ces 2 DITEP existent 
depuis la fin des années 60 ; je les dirige depuis 2022.
Nous essayons d’être en lien avec le quartier, 
notamment son association. Nous organisons 
des journées, type vide-grenier, qui permet de 
découvrir nos établissements. Nous accueillons des 
personnes extérieures sur le temps des repas sur les 2 
établissements via une réservation préalable. Le repas 
est fait par des jeunes sous la conduite d’éducateurs.
Idem pour notre présence lors de l’Agripartie qui 
a permis de visiter nos structures et de nous faire 
connaître sur la vente de plantes par exemple, cultivées 
par nos jeunes de DITEP souffrant de troubles du 
comportement et des conduites (handicap psychique 
invisible bien souvent) mais ils ont tous une notification 
de la MDPH ou MDA (Maison départementale de 
l’autonomie). Ce sont 330 jeunes (de 0 à 20 ans, même 
si c’est plutôt du 4-20 ans) que nous accueillons sur 4 
sites (2 sur Montpellier et une antenne sur Lunel et une 
autre sur Béziers).

Principales évolutions ?

JL. Boucherat (IRTS) : L’histoire de l’IRTS est 
marquée par un élargissement progressif de son offre 
de formation, en lien avec l’évolution des métiers et des 
besoins du secteur médico-social. A l’origine l’IPPMS 
ne formait que les éducateurs spécialisés (ES). Avec 
la création de l’IRTS, l’offre s’est élargie à d’autres 
métiers : assistant de service social (ASS), conseiller 
en économie sociale familiale (CESF) éducateur de 
jeunes enfants (EJE)… Cette diversification a permis 
de mieux prendre en compte la complémentarité de ces 
professions.
Puis en 2005, arrive le CAFERUIS, puis d’autres 
diplômes de l’encadrement (CAFDES…), jusqu’au 
DEESS en 2017 ; ce qui a été une étape importante vers 
le secteur de l’Economie sociale et solidaire (ESS) et 
vers l’intervention sociale dans le champ de l’économie 
non marchande, dont relèvent les établissements 
médico-sociaux du quartier. Cette évolution s’est 
traduite par la création de l’association FAIRE ESS, 
qui regroupe désormais l’IRTS Montpellier, l’IRTS 
Perpignan et 2 CFA.

K. Chmiel et D. Maurel (PEP34) : Depuis 60 ans 
les Ateliers Kennedy n’ont cessé d’évoluer et de se 
réinventer passant d’un modèle initial d’occupation et 

de protection stricte des personnes accompagnées vers 
une philosophie d’inclusion, d’autodétermination et 
d’émancipation. 
Historiquement, les Ateliers Kennedy fonctionnait en 
mono-industrie de sous-traitance de Bull Informatique.  
Au fil du temps les ateliers ont diversifié leurs activités 
pour proposer aujourd’hui, au côté des ateliers de 
sous-traitance industrielle des ateliers de prestations 
extérieures, entretiens des locaux, entretiens des 
espaces verts, des prestations d’éditions et de cadres.
La création de La Bulle Bleue et l’ouverture du site à un 
projet artistique d’ampleur en 2012 fut une évolution 
majeure. Projet singulier et unique d’une compagnie, 
d’un restaurant, d’un théâtre, au sien d’une usine. 

C. Fanguin (Oliviers) : D’un établissement créé 
pour accueillir des jeunes présentant un trouble 
du développement d’intensité légère à moyenne, 
l’établissement est peu à peu passé à un public 
présentant un TDI plus marqué, en outre, depuis 2006 
l’établissement est autorisé pour l’accueil d’un public 
porteur d’autisme. Ces derniers temps, a été confié à 
l’IME, l’animation d’unité scolaire externalisée pour 
l’accueil d’enfants autistes. Aujourd’hui l’établissement 
fonctionne en dispositif en proposant 3 modalités 
d’accueil : l’accueil de jour, l’accueil de nuit et la 
prestation en milieu ordinaire pour un des jeunes entre 
3 et 20 ans diagnostiqué pour un TDI et ou un TSA. 

C. Lize (Bourneville/Languedoc) : Nous aussi sommes 
passés en 2022 en dispositif d’où le nom de DITEP 
(Dispositif Intégré Thérapeutique, Educatif et 
Pédagogique) qui regroupe les 3 modalités d’accueil 
(accueil de nuit (internat), de jour (scolarité partagée) 
et ambulatoire (ex SESSAD et aujourd’hui Prestation 
en Milieu Ordinaire)). Ce passage en dispositif permet 
de travailler encore plus l’inclusion via la dimension 
partenariale et la dimension territoriale.

Avec quels acteurs du quartier travaillez-vous ? 

K. Chmiel et D. Maurel (PEP34) : Avec tous les 
partenaires de proximité : les établissements ADAGES, 
le comité de quartier et bien entendu FAIRE ESS - 
IRTS dont plusieurs projets autour de la restauration ont 
été co-construits : l’implantation du Café Fabrique en 
2022 avec la mise à disposition sur le campus de l’IRTS 
Montpellier d’une équipe en charge de l’activité traiteur 
et snacking (Ndlr 1) et l’organisation de l’accès au self 
des étudiants en proposant des repas au prix CROUS.
Et avec… l’ABCfaire imprimé par l’atelier Impression 
des Ateliers Kennedy !

JL. Boucherat (IRTS) : Effectivement. Les Ateliers 
Kennedy sont un partenaire concret de cette dynamique 
de coopération et complémentarité entre acteurs du 
quartier : ils impriment notre ABCfaire, proposent 
un service de restauration à nos étudiants dans leurs 
locaux et ont installé un Café Fabrique inclusif sur 
notre campus.
Ces initiatives illustrent l’intérêt des collaborations de 
proximité. Elles permettent de créer des liens entre les 
établissements, de faire connaître les activités de chacun 



et de favoriser les rencontres entre les différents publics. 
Elles contribuent également à inscrire davantage notre 
campus dans la vie quotidienne du quartier.
Nous développons par ailleurs des relations de plus en 
plus étroites avec le comité de quartier Martelle, afin 
de renforcer notre ancrage local et les échanges avec 
les habitants.

C. Lize (Bourneville/Languedoc) : Nous avons des 
conventions avec l’ESAT de la Bulle Bleue/Kennedy 
car c’est une possibilité de suite de parcours pour nos 
jeunes. Nous travaillons aussi avec les Maisons pour 
tous, les bibliothèques/ludothèque, les installations 
sportives, les établissements scolaires...

C. Fanguin (Oliviers) : Des acteurs du médico-social 
comme de la formation, en passant par les commerces 
locaux, nous essayons d’ancrer au maximum notre 
action dans le quartier.
Notre activité est très orientée vers la production 
artistique, de ce fait nous avons des liens proches 
avec l’ESAT Bulle Bleue, l’IRTS pour la création de 
céramique.

Vos projets au Mas Prunet ?

K. Chmiel et D. Maurel (PEP34) : L’ouverture d’un 
tiers-lieu inclusif, projet qui est à l’œuvre depuis plus 
de 5 ans, complètement ancré dans le quartier. Pour 
dépasser les freins de l’inclusion ordinaire, en favorisant 
les conditions de l’inclusion inversée : ouvrir grand nos 
portes, nos partenariats nos collaborations et faire en 
sorte que le monde dit « ordinaire » se mêle à notre 
collectif. C’est un véritable projet politique, totalement 
en accord avec le projet d’éducation populaire soutenu 
par l’ADPEP34, d’une nouvelle conception du vivre 
ensemble. L’ambition est de susciter des côtoiements 
des publics, favoriser les échanges, décloisonner, créer 
de la porosité entre nos publics et le milieu ordinaire.
Nous œuvrons pour que l’étape d’après soit à l’échelle 
du territoire avec le PTCE (Ndlr 2) qui rassemble tous 
nos partenaires : un futur pôle territorial autour des 
métiers du lien social au service d’un idéal d’inclusion. 

C. Fanguin (Oliviers) : Nous avons besoin de 
réhabiliter et d’agrandir nos locaux dans un contexte 
réglementaire qui nous a beaucoup ralenti, à ce titre 
nous avons commencé des chantiers en lien avec notre 
transformation de l’offre. Nous sommes inscrits dans la 
dynamique du PTCE (Ndlr 2) avec FAIRE ESS et les 
PEP34 pour, à moyen terme, visibiliser nos structures 
et favoriser les coopérations. 
L’arrivée du tram va désenclaver j’espère le quartier 
et l’ouvrir à la ville. J’espère que la projet d’Agriparc 
pourra voir le jour afin de doter ce quartier d’une 
pouvoir attractif nécessaire à sa valorisation et en 
conséquence valoriser nos activités. 

C. Lize (Bourneville/Languedoc) : Nous restons sur 
place mais aujourd’hui, nous « allons vers », c’est à 
dire que nous déployons nos professionnels dans le 
milieu de vie des jeunes, proche de leur domicile, de 
leur club de sport, ...

JL. Boucherat (IRTS) : Plusieurs projets doivent nous 
permettre de poursuivre le développement de nos 
activités et de renforcer notre ouverture sur le quartier.
Avec l’EPE 34, nous travaillons notamment sur un 
projet de LAEP (Lieu d’accueil enfants-parents). 
Ce lieu, conçu comme un espace de ressources et 
d’accueil, a vocation à être ouvert aux familles du 
quartier. Sa mise en place est envisagée pour le début 
de l’année 2027. 
Nous souhaitons également poursuivre la diversification 
de notre offre de formation avec de nouveaux parcours, 
notamment la formation d’Intervenant éducatif petite 
enfance (IEPE) et celle d’Assistant de vie aux familles 
(ADVF). Ces développements doivent nous permettre 
de répondre à des besoins de formation diversifiés et 
de poursuivre notre engagement dans les métiers de 
l’accompagnement.
Enfin, nous travaillons avec nos partenaires historiques 
du quartier autour d’un projet de «cité inclusive», qui 
prendrait la forme d’un PTCE (Ndlr 2), pour renforcer 
les coopérations entre les acteurs du Mas Prunet et 
inscrire leurs initiatives dans une dynamique collective .

Notes de la rédaction :
NDLR 1 : Voir « Aller en milieu ordinaire, être autonome. L’accompagnement de Samuel au café Fabrique », ABCfaire, F, n°6, 2023.
NDLR 2 : Pôle territorial de coopérations économiques (PTCE) en cours, cf article dans ce même numéro.

Les Oliviers
Dispositif 
médico-éducatif 
(DIME), sur le 
quartier depuis 
1996

695, rue des 
Bouisses, 34070
04 67 13 23 40
adages.net/ime-les-oliviers

Le Languedoc 
Dispositif institut 
thérapeutique 
éducatif et péda-
gogique (DITEP), 
sur le quartier 
depuis 1969

38, rue du Mazet, 
34070
04 67 42 45 44
adages.net/ditep-le-languedoc

Bourneville
Dispositif institut 
thérapeutique 
éducatif et péda-
gogique (DITEP), 
sur le quartier 
depuis 1969

120, rue du Mas 
Prunet, 34070
04 67 42 43 66
adages.net/ditep-bourneville

Ateliers Kennedy 
Établissement et 
service d’accom-
pagnement par le 
travail (ESAT), sur 
le quartier depuis 
1965

285, rue du Mas 
Prunet, 34070
04 67 42 62 78
atelierskennedy.fr

La Bulle Bleue 
Établissement et 
service d’accom-
pagnement par le 
travail (ESAT), sur 
le quartier depuis 
2012

285, rue du Mas 
Prunet, 34070
04 67 42 18 61
labullebleue.fr

IRTS, campus 
de  Montpellier
Institut régional 
du travail social 
(IRTS), sur le 
quartier depuis 
1990

1011, rue du pont 
de Lavérune, 34070
04 67 07 02 30
irtsmontpellier.fr

Etablissements gérés par l’association                                                                Etablissements gérés     par l’association                                          Etablissement géré         
                                                                                                                                                                                                                                              par l’association  



 

... C’était la décision de la création d’un 
ensemble médico-social
où pourraient se réunir dans l’indépendance de chacun,
divers établissements nécessaires à l’équipement de la région (...).

Nous pûmes enfin porter notre dévolu sur
une propriété de 24 Ha,
située à 3 km du centre de Montpellier,
sur la route de Lavérune.
Le prix en était raisonnable :

2 F le m2,
bâtiments compris, sur un terrain composé en grande partie

de vignes, légèrement mamelonné
et permettant des zones naturelles de délimitations
des espaces dévolus à chaque établissement ou service (...)

En combien de temps ce projet
pourrait-il être réalisé et même
serait-il réalisable ?
Il le fut en grande partie...

‘‘‘‘

Robert Lafon, Et si je n’avais été que psychiatre ?, Actif, 1980, pp. 162, 164, 166. 

‘‘‘‘
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Ce collectif se destine à tous ceux qui s’intéressent aux multiples 
problèmes de l’éducation, de la psychopédagogie, de la neuro-
psychiatrie des enfants et des adolescents, de l’action sociale et 
judiciaire de sauvegarde et de protection morale de toute la jeunesse, 
et plus particulièrement de la jeunesse en danger ou inadaptée. 

Et si je n’avais été que psychiatre ? (R. Lafon, Editions 
Actif, 1980)
Autobiographie en 2 parties :
1/ Ses 30 premières années au service de la sauvegarde de l’enfance 
et de l’adolescence (1935-1965) ;
2/ Evolution de sa pensée : continuité et changement (195-1980).

DOCS EN STOCK
dans nos CRD

Livres et articles de Robert Lafon, à l’origine du
« complexe du Mas Prunet »

p


